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n zâ HAYE 30 Seplembre. 
… Eimancen des Pays-Bas. 


Me yous avec satisfaction qae la presse francaise apprécie 
FRS valour les óvónemers Gnanciers qat se passent chez. 


" ie. 


‚ 
H Ni 
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Wesares finanolères, dit le Montteur Universel, dans son 
4 27, an moyen desqaettes fe ministre van Hall ap- 
éonomies notables dans les dépenses de l'état, tout en 
BREDI et en-congolident Je erddit de ka Hollande, se pour- 
Ptyec un plein seces. Of petit èn vol Ies détails dans le 
Bde La Hayed'aujourd'huiö.» … Eed 

Biiterons encore le Constitwtionwelqui s'èxpriese en ces 
kee Aveau ministre des finances de Hollande re s"ést 
si 


Es 

EBâttre par le petit écheo dont nous atone parlô, Ïr ard 

tat obtenu. 

Part du relevó des déclarations faites at’. tréuat 

ERe60, 856 100f1. de la dette naticnale, pertant 3 bad 

BÖ, sêra convertien 4 p.c.; qa”ìt yayra lieu tien 
fl. portant 5 p.c. d'intérêt.» 


B bon de remarquer, toutefois, que le, 






gan 


Ee Cone rintiggnel 
Wensidérer comme un échee paar le ministre des Ápamoes 
BES-Bas, le fait que, lorsqu'il s'agisseit d'opónerpen vente 
Miehange là placament. des 80 milkonsinserits an grand 
Meta Belgiqae;ta profit de la Nóerlande, qu'alors, disons- 
INE ME s'est troudé de oumisstonnairesque foar unt montant 
MBB initliont'de cette même dette inscrité belge à 2} p.. 
sun moment où le 2} p‚ c. hollandais était vendu au 
14 à 62 p. c. ht . ee 


LA CONYERMON. 


8 septembre, qui règle le tirage au-sort de la 2 sôrie 
Éions de la dette nationale S p. c. d'intérêt , destinées à 
Monrsées ou con verties en ‘inseyiptions de Grand-Liere 


Aeboursbes oa converties, est fixée à un capitàl de vingt- 

Bi tons de forins. Ce capital peut être porté au mavimum 
Sept millions, s'il ressort, lors du titage, que par cette 
tiea on peut óviter la division de la même inscription 
bEiptionts eunnaes sons la même lettre. 


bre: 1844à 7 heures du soir, de la maniére prescrite par 
SÎe notre arrêté da 8 août defnier. Pe 
„3, Le prix des obligations de la dette pablique 4p. c. 
FÈt, lesquettes, en échange destapitaux formant lä'deutië- 
tie, seront bmises au Jer octobre 1844, et‘ porteront in- 
„dater decejonr, estfixóà 97 p. co. Par éonsöquent il 
Oi s aux potteurs de cháqne 100 florins'oonvertis, Lróis’ 
aen espèces. nn k ne Se 
MS 4. Les -détenteurs d'ohligations que le sort désignera 
ee lirage actuel, qui ne dösirënt pas les eon verlie: en in- 
lonsà 4 p. e:, devront ew faîre la déclaratton au plus tard. 
Äovernbre 1844, à 2 hettkés de relevóe, de la manière pres- 
Ng Per-Vart, 7 de notre arrêté du 8 août dernier. Ra 
‘Pémboursement ou ['échange de capitabx formmant la 
dié ‘série , tommncera le premier lundi da mois de dé- 
1844:Á dater du ler dóe. 1844, les capitaux de cette sórie 
à mitde porter l'intérêt de 5 p. c. 
ee 15! Bis l'intérôt des détenteurs d'obligátions 5 Pp. ©. 
êt, Fèur sera fourhi l'occasion d'échanger leur capitaux 
seriptions au Grand-Livre 4 p. c. sans déclaration prôalá-- 
*Pketir de'luridi 7 octobre 1844 júsqu'à révoeation , rhaîs 
tard: jasqn'à samedi, 26 octobre 1844 ,'à 2 heùresde 
Îaist'le Farmie prascrite par l'art. $dêT'arrètd roygl di 
Bene iom der Gfand-Livre ‘devra' faîre connaître tous les 
AUU ministre des finances le montant des capitanxéchangês. 
tb 8, ed prie des obtigations.de la deite nationale portant 
©, Ù iest Èt,quïsgront mises an Teroctúbre1844 en échange 
äpfivax converlisen vertu de la. disposition de l'art. prè- 
De nt, ét dont les intérêt commencerònt à partir de eelte. 
drone LE é à 961 pc. UI sera par canséquent bonifië aux, 
ol afin ve chaque 100 Aorins.bchangés, 3 fl. 50 c. en espè- 
ve: ae ul re dèdemmagement pour la diffêrence de l'inté- 
dt TE Tes Certificats d'inseriptions au grand-livre de la 
| bromt ee 4 p. c. d'intérêt, à delivrer en vertude l'art. 5, 
| Witiialre en rerais par les intéressés an bureau del'agent du 
Jes deriik es finances à Amsterdam, qui, après avair vórifió 
tertia als, paiera la bonification fi cée dans l'art précédent, 
behaanate. *pe, da capital converti, comme prevision pour 
Wen, °rs et agens de change par lesquels la con vefsion aura 
ô etrjour et “heures où 1' 
h, óriah, ie dèclarations ou les opératians d’ échange, serónt 
1 Note: vat raent par le ministre des finances. Ge, 
£ Amrteiden bits des frances est chargé de l'exécution de cet 
È Suite Copie sera expédièe à la chamBre des comptes. 


ee 





be Kf e . El 4 B 
id reel ministre.des Gnances fait pubfier un AVIS, en date 
AE pt tubre, portaät que les mesures adoptöes, en vertu de 




























Tonverston des ‘obit | Ì 
| devant Syndidat-d!Á mortissemerit,-portäbt-Grpre. d'intérêt ont 


| capital de 5,062,400 florine, … - 


la conversion de Ía dette publique, etitu’aqu’à se haer | 


‚6. H 


Elktte putte’ dp. e. Voibi Tes dispositions de cot ar- 


*‚ La 2° série des inscrigtións de la dette nasksnubie | SPee: 
5 p.e, d'iiitdrêf, que le sort désigriera comme devant | 


"3. Letirige de la deùtiëme-sórie aura lieu le samedi 2 |. 


agent prôcité vaquera à Veffèt de’ 


fl uee PRA WTR de A 
1eerètá;royal du 5 septenibie, teVati vergiet à Féchange et à la 
gatioris domeikielossertug à chargedu ci-- 


















faurni le résultat suivant: Be bne he 

t° Que des obligations des domein: tossenden calculées au ca- 
pital de 15,998,300 fl, par suite derdaclárations faites par les 
détenteurs desdites obìigaiioris jusgu’an 28 septembre à/2 heu- 
res de relevée il sera sembanrsé an ler egtobre proohain, un 


‚2e Quey-par oondé les. antees phliggstiuns des domein. 
dosseuten;. portant 5 MEW intérdt, renióemdte d'une dat MG 
10,930,900 florims, seront, au 1*toctdhfe 1844 échângóes en 
insoriptions an Grand-Livre de la detie natianale portant 4 
p-e. d'intèrêt. Il sera bonifié.quaranteftorins pour ‘chaque mille. 
‚florins convertis. 


K î ent DG bande 
Par arrêté du 27 septembre: dernier, le Roi a aommé che- 
valier de l'ordre ,du-Lion-Nóerlandais, M. T. Patak Daniels, 
j menjbre de la commission. ceatrate.peur les affaires du. culte 
israêlite, RD 
ei ee Á , 

M.E. Swarth a étó'reconnn en saïqualité de viee-consut de 
| Portugal, en résidence d' Amsterdam. Ee Sd 
en nd en Es 

reprèsentaat une tempête sur mer, dûau pinceau de notre com« 
patriote. L. Meyer. On sait qúe eette.toite a valn à lartiste ane 


septembre, suivi d'un tarif, fixant les honoraires des-notaïires du 
 FATMME. ; 

Es an ee 
Les heures de dópart sur nos chemins de fer pour la période 
| Â'hiver eemmengant le Ier octobre, sont arrêtées. Il n'y aura 
qù’un départ de moins que pendant la période d'été. 


ouverture du thôâtre se fera mardi 8 úetobre 1644, et quo les 
Lpg we du kemer d' Amsterdara duneront 
e dt ragprdann tatie percent ER en ERE el : 
‚Maud teanvaad dans He: Timea a:uissdre ofieielle suivant®,’ 
ping ete MP. Rilti, ponsul-genéralde Gròce à Londees: 


DN 
. 
ed 


Cette pidce sé rapporte à Fappärition depirates dans lès Cy- 
clades ef, aux meapvensgm’onp dît‚dans le temps,aroir. été prises 
en. consúquenee- paste. geevernement heljène; circonstances, 
‘gee wos lectaurd se rappallerdat: avoir luesëdans le Journál de 
La Haye: ee: i B 
Dn 4 “Atkènes , le 2Baoût (4 ae 1844: 

; ‘Regu de sept. 27,£844} 
Ministère de la maison du rot et des’relations odWérieurès. — Ne 2851. - 
ì ” Taschant là Piraterië. - ss 
:__ Monsieur , — Je me lais un devoir. empresséde véus informer que d'après, 
des rappocte teut récens du gouverneur de Syra ‚les bruits répandus sur. 
V'apparition dais tes Cyclades de deux bateaux pirates, sont touta fait dónugs 
de fondement. Cequia donné lieu à ces bruits fâckeur „c'est un vol de Mlé- 
commis, de nuit, dans les magasi 
‚près de Carysto. 
‚Mais les patrons des deux barques qui se sont rendus cou pablea de cet abte 
de vol et que l'on a caractérisés comme pirates,‚ont été découverts à Tino sen- 
„dant lears chargemens de blé, et vû les graves soupgons qui pesoient sur euz, 
life órit étà transfóres à Syra, où ils subissent actue lement uri intérrogatoire 
det Je Jage d'instruction ds Tribunal de Première Instance de cet- 
‘teîlel …:’ … än 


NA 
"Ah 


Le gouyerneur ajoute.qu’à Jt perd p 
peur Frângais le Périóles, eékhúik edpressé de faire une tournée dans les Cy- 
en quelque sorte par tes bruits röpándus' sarl'âppatitiort de bateaux pirates, 
avaità la fois servì à- prouver la fausteté des bruits rápandus en cette occasion. 
… Recerez, Monsicur, l'assurance 

de ma considération três distingnée, 

Dn B AE J. COLET. 
Monsieur P. Ralli, Consul-Général, ete. Londres, 





. La Gazette d' Augsbourg taxe de mystification la nouvelle 
publiée réveiiment par les journaux d'Aljemagne au snjet de 
laccession de la Bohême au Zollserein. C'est de Berlin, paraît- 
it que cettò nobvalte est: venae; en tout-oss, elle est t 
te àdaution. « 5 : 


í 
? 
: 


EE PA dn E 





Ce n'est fas sans tonnetment qu'un à dppris-à Alevawdiep 


par les journaux d'Europe, la nouvelle de lé contlasier d'utt: |: 


traité entre 1" Angleterre et Móhétaet-Ali, ‚Persorirte-n'en avait 
parle dans Ia capitale de l'Egypte: Cette ignorance’ prouve 
‚mieux que toutes les dénégatians l'inexactitnde des bruits ré- 
pandus suree trait.  — en : 

Nóus remarquons que l'article du Motöteur*-Parisien dar lá 
datation, dont hòas avons ‘fait- mention dans notre numéro 
d’hier, n'a été reproduit et commenté qtde par |’ Univers, et les 
organesdu parti légitimiste, Le Journal des Débats, la Presze,le 
Constitutionnel, le Siècle et le. Courrier-Frangais se sont abs- 
‘tenus d'en parler. ei BEER dn 

“La Presse continue de developper son thôme de} iksuffisatve 
des forces navales de la France, et de fa nécessité qu'il y ade les 
‘accroitre. f 


Le Constitutionnel persbvère dans les reproches qu'il adresse 


au gouvernement ‘frangais au sujet de arrangement des ques- 
ittons de Marac et de’ Taiti il attaqüe aujourd'hui la réponse 


| 


que nous publions plus loin. | | 
__ C'est là,dit le Constètutionnel, la théorie cómplête,absofue,de la pek d zout 








priz ; on ne ka 
faut jgmads faire la guerre, parce que, 


: en tdi ee on vd k sij 
… Nousapprenons que Roia fait \'negnisition dur beau tableau polie hese on omt 


Le Staate-fpeurant deco jour pubtie un arrêip royal du 25 |} 


Merval ofitiel publie aujourd'hui un arrêté ro ral, en ‘ta dîreetion du Théâtre-Royal-National fait annoneer "que |. 


‘ que tousdee koremes yivront en frères , et que ; 


} 


| sahandaan 


‚ dans-len jontnaus espagroin 
visions, 


‚82 fin de mois; il fern | 
\sur-Wier; An,comptanf il ya häusse de.15 c. Le 5.p„e, fernie: 
















us du Sieur Anastase Tzourou,à Marmori , [: 
| 3 p‚e. ont.monté def. B 
Daisse de { sur le,5 p. Cc. 


M. le commandant du paqnebot à va- | 


ròs-sujet- | 


que le roi Louis-Philippe a faite à ME, de La Rochefoucauld, et 


h. 25n. jaap E derrière le Prijnsegracht(Noördsjdde is: 
Mis 16 momzAUPOOR L'AnONMERERT ELLES, 
de 8» “ANNONCES, °s ” | 
ARN DE Pit - 
„a ” Chez K. Von Weelde; libeutee; \C 

EI} DES INSERTIONS, ® Spui, à La Haye. 


“Les lettres-bt- paquets dobvent Etré 

en voyés à la direction francs de; gort. … 
jamais professée avec plus de développementet de clezté. Ur 
même après la victoire, an. a encpr 
perdu-plus qu'on n'a gagné, cela ne signifie-t-il pas à la lettre qu’il- ze fau, 
prendre les armes út pour étendre son territoire, ni pour agrandir ‘son iú 


“fluénée, ni pour acéroître son commerce, ni pour défendre' son honneur ‚f. 


pour maintenir ses droits, hi wird sauver le sal de la patrie. C'est, sans qu’on de 
veuille, l"amende hanorable de Jemmapesatde Valmy, faiteà la face de VEu: 
rope. A quoi peuvent donc servir une marine, une armée, des fortifications 
même? Brûlez des vaisseaux inutiles; réndez ces soldats oisifsà industrie; ren- 
versez ces teraparts afin de ptomener sur leurò débris le soc fécond de lá-char:- 
rae. Tout cela est une vaine parade, une dépeuse superflue. La guerre n'a fa 


“ais un but raisonnable ; on y perd encore lorsqu’on a préservé les frontières . 


etdéfendu Paris. . . en 
's Dativune: bride foi, te vysbnze de Ja: paix, aktwujours, 
es pouseé; nous avons regret de le dire, jüsqu'à P'hyperbolé. Rarement l’hiss 
toire, rarement la nature huraaine ont regu un tel démenti. Nous respectons 
profondément l’institution royale et nous n'aurons jamnisla pensée d'abûúser 
des paroles, st. extraördinaiwes qu'eltes puissent être, qui sortent d'une bouthe 
auguste, pour appelersur la royauté une responsabilité dont la constitution 
Ia défend, Mais nous né sacrifierons pas davantage lés droits de la discussion; 
etous maintiendrons énergiquement dans la pratiegië les principse qeie-nous 
av ens posés nous-mêmes, il y a quelques mois, à 'ocoasion de l'affaine. Suivan 4 
dy. Le pouvoir royal doit être maintema pâr lesministres dans Tes limites eon. 
sútutiormelles. S'il manquênt sar ce point à ) ea 
ind 


Idar devoir, la presse at Îe 
ment ont droit de le leur rappelet, am pamartet clairement qu'il ya eu 
pouvoir. raar on Peterka LL 28e 


Et plus loin : , va en a RE EAR NK 

“Voilà donc la pelitiguegae M. Guizot va pro lamer ‚ALendres! voilàsur - 
jeaie db Fonder de nouveau Vahrtèhis cordiale! Menacez , nous 

ús; avancez , nous fuirons; exigez,. nous cèderoms: Mais que voulet:teus 


Tt € 


„que PAngleterre fasse d'une telle. alliance ; si, ce n'est.pour s'en servir contre 
, dous-mêmés? La France, désarmée devanl Î’ètranger , n'est pas plus utile à ses 
desmêdaîillesd‘or döcernées par le janyde l'exposition de Paris. | ellis qu’à elle-mêuhe. ee eon 


Jlest vrai que nous nous flattons d'gyoir inspiré à toute KEurope-lès mêmes 
genie que nous professons. Il n°y a plus d'ambition dans le monde ; aucun 
étát síe eherchie à s'agrandir; il n°y-a päëde petite peuples menacdés; n'y a’ 
pas de partagd possible en Orient ni ailleursg toms hes snuveraind aout ziodèeten. 
et désintéreasés; touted les nations sont septuagenaires ! EEN 

Depuis quatre mille ans, des crises périodigqùtes agitent le monde moral com 
me te monde physique; rien neslartète; tout grandit ou meurt; les empíver 
s’accroîssent et succombent; la civilisation se développe au moyen même: 
ces grandes luttes. Mais nous avòns changé tout cela. Le monde désormais va 
devenir immobile, et la guerre impasdble! ME er bed betr rêves'nóus kitrdn: 
gpaak )'uaiversque, pour,ce qui.nous regarde,nous ne eronaismaie.le Reen 

En vérité „il nous semble entendre un citoyen, un propriëtaire ; un oBefdé 
fanùîle, dóclarer en pleine place publique qué la ‘vertu va réget‘ sud Ih törte ;: 

pour bui , il u*eeie javenjd ve 
courè ni àÀa force, ni à la justice, qu'il n’acceptera jamais ni d he id 
Encore faut-il dire que cet insensé serait protégé malgré lüi par la sótiété mé- 
mie. Meda puel ost le tribunal qui @ié rendre- justice aux sations loregafolles 
sjalgnfjanment ; De … Et li rte 





er re en EE CES UU NAMEN TE 
recevoir bientôt Ja nou velte d'un wader jd bf 
talogug, et dans, Je pravinee, de: urcie. Nous. n'avons rien dub 
qmt seit propre à juekifier ces. pré 
pas, qrt'elles ne sojent dánwbes, de, 


s Joertor 


CN TT fgeree da Paris du 21 sopiembre. ……, en 
“Les fonds frapgais, saat pesez formes ; mälail se Gbtrdeng 
d'affaires. Le 3 p. c- est réskó.Wwute la bourse entre-82 fr. 3.pt. 
| | ferme.à ee dernier cours, en hansse de 1d o. 


pe-doutans. 


toat fan 





eN nt 


en hausse de 


ses de 10 c. fin da mois, comme hier an coieptante … 
„La demande countieite sur les dee : 


fanda papd À in | amtâl the, 
dukaas Ôtrangestelh.g 9! 
etgef IPO)et an baarde 5 p. cl 1BAZ). 
et hausse. de 4 sur le 5 p. C:.pOrsf L'eseprunt romain est 
comme hier et la rente de Naples n'est pas eofée, 
Bourse de Paris du 28 soptembre. 
Sur la hausse des consolidés, ily avait, à l'ouvertere du 









le 5 


clades, et que cette cröfsiërd, tout en rassurant les habitans des Îles, alariés | parquet, des dispositions à la hausse; mais après être uu peu 


montés, les enurs restent’ à-peu-prês eomme hier. Le3 p.c. à 
82.05 ; en haassede 5 c. ; et le5p.c.à 119,05 ; en baisse de 
10 c.- Au:comptant il y a baissede.5 c. sar le5 p. Cc: Leâ perc. 
reste comme hier à 82,10 c. he Ks 
‚_Daus les fands étrangers, la hausse continue sur. las bore, 
‘d'Espagve. L'actif ferme en hausse de $ p. c. et-le Sp. a; de-j» 
‘Gesont les seules variations qu'il y ait eu dans les Foss. átran. . 
gers. Ë 33 


GE B hea He 





en et 


A: —… Les lettres du . A ke 
! 7 en: : RENT NETEN Ps NE Ld „| aeg 
SUR LE BOMBARDEMENT. DE TANGER. HE 

1, Onshit dans!” Slgdrie.du 26 septembre: — rh 


e Il n'y a plus de-doute aujvued’hsì sur V'origine des lettres: 
violentes. públiées parle Times. G'estla plamedu chapelais: 
de la frógate-Warapite, qui a charitablerent distillé’ tout ee 
‘fiel. Le chapelain a été expulsé du navire'etrenveyêen Angle 
terre. Néanmoins \'état-major- de: la frögute' anglidisè est com>, 
signé à bord tant que le pavillen Crangaís flottera sumrade. 

» Les officiers da. Warspite ont radement ex pii ‘In solidanté 
de cette faute, De En 

_» Nous avons dit, dans notre ‘dernier numéro, la démarche 
honorable que M. Wailis, commandant de la frégate, dvdit 
‘faite aaprès'de notre consul à Gibraltar, pour désavouer toute 
partiaipation- à ces infames-diatribes. Vie & 

»M. Béra, notre consnl, rendit, peu de temps après, se- visite: 
au commandant Vallis. ‘Lorsqpie M. Bero quitta le-hoed,, Aas fr 
gate anglèise le se lua de sept coupe-de canon: Le vaissbai: fean-- 
gais U laflezible ne rendit paé, suïrant l'usage, ce satut.au gat 
villon anghais. Dijà korsque: détvaisstan était arrive en je 
Gibraltar, sat: commandant avdit fait sa wisite à-tosia legihpak — 
‘ mandans:des navires mouillés dame le port, oxcepté aiendnj- du 
Warspite. Ant fen beats a ie EEE 

La gernison. ang laise de Giteeaktar a vivemaetdensenti op dour 
ble affront jastement mòritê- lee oficiers de -Moripite: blank 
eonsignês, \ fat «ésole qu'une ópntationehoiste par leeorgn 


Padar 
























‚…— B} Globo fait le commentaire suivant arie legs ij 
ns annoncées pay la Gazette : a 


ee " ea ee EN E Ere 7 ' Lon ee 5 * et Ssi 
recteurs de la sòciótë missionnaire de Londres ne man-| La position du marquis de Viluma depuis les ove 


dela France envers la reine sans défense et son peuple opprimé, 


Stommpaafitg/exprime dei sonsyi Besikagt la mer cq%, ar ti 
es dî ne man= 


EAN 
quel 





ciers anglais s rendrait à bord de!" I bede et ypré- 
ener le meogedef bat ajor de la frégate, La députation: 
„éáit choisie, [ heure de la visite êtait convenue, lorsque U In- 

















“Tes uthendradesrzendend- Largat-st. mike Sdieie: | pt.pas.denployer tous les moyens compatibles aveg l'es- |.Barcelgane negermettait pesqu'ik de hadith 
ment bla vórte, ee SOE peit du eliristiamisme pour effectuêr fá dêfiv ratico oótptèrs de | levepresentant dn gouvernement de S. M. présd'a 










Taïti de l'injustice profende et de Voppression 


Jésquellgk elle soaffre aujoupdhai.n, ee 
“L'assernblée Pthit exéri jen ht nombrease; on y-eomptait: 
stleddiiols une foute de ming 


ANO etfibtons, A'nprösleb dótails qui précèdent, qre ces 
demen ‘auront dissipé toute rancknê.à bord des gïisseaax 
de iotre escadre, ct que desbrmais geltë malheureug®'affaite, 
gusêitbe par yn prêtre anglican, ne sea plus ui moti&de digi- 

sjln gt‚de haine entre les offiaiers gessbaripe des-deuxf Wations; dies schteif ich 
: tt KK 6 [eidenélnats Hrita-pas pris la par: 


- steht Hee MS hi js E É 

_ Une dettre que le -Coastitutiunnel dit avoir regue de Ma- Un des orateurs qui se sont fait entendrea donné un apergu 
laga, datée du 12’ sejitembre; còntient ce passage qui confirme historiqne des travanx, de la société et des développemens 
au reste lassertion du journal U Algérie d . a qu'ellea pris. Elle compte aujourd'hui 700 missionnaires et 85 
«Le corümandant du Warspite a écrit an prince de Joinville | stations principales, sans compter les succursales.Ellea dépensó 
ane lettre dans laquelle il lui donne sa parole d'honneur que | deputssa fondation 1 million et demi de livres sterling , produit 
les-lettres insóróes duns le Times n'ont-été écrites pár aucun | des: donations charitables. Ellen publió 18 versions de la bible 
des gficiërs de ai fréga \e. Co vieux ef brave marin quej'ai Va | en aútant d'idiômes-diffêrens. Plus d’un million d'individas ont 

pleurer de dêsespoir, a raison. L'auteur. hcesinfamies n'est | été instruits dans la foi chrêtienne par ses missìonnaires: 
päaofficier sur de Warspite ‚c'est le chapelain da bord, aans Leseal objet de-quelqte intérêt, que contiennent aujour- 
dótite-anamt on an moins uw émulé de Pritchard! “| 'd'hiui les journaux anglais-est, lo coupte reodu de la séance de 
4 »Lé prinée a pablië ux ordre du jvur dans lequet il dèfend | ra corporatioe municigiale de Dublin du 27. M. Mannsell memn- 
aux hâtknens de l'escadre frangaise de toucher. désormais à { pre du partì conservateara prósentó. dans cetté séanée la ro- 
Gibraltar: ee AM ei fition portant projets d'adresse à la reine pour supplier Sa Ma- 


accablante sous 








étranger, non que le noble marquis cessât d'être dS an 
„son, cäractêre é£”sps tatens, mais parce qu'on devait les pl 
‘en Öppgsition aveh lén: doatrinss et la marche port e 
verdient. Le matqgis, a pjgsiours fois donné sà deli | 
sesifonettons de plónipofsntisire à Londres. Cette dem! 
vait être admise, quelgäe pénible que cefùt pour 
priver montanément des services de ce sujet loyal et % 
Leducde Sotomayor, désigné pour le remplacer, TOBE 
aucun doute toutes les qualités nécessaires pour une, pe 
aussi importante, et il reprósentera dignement ja reis: 
pagne à la cour de Londres. en, 

La nomination de M. Galiano, l'un des hommes les pls 
et les plas désintéressés de notre’ rétolútion; l'un 
teurs les plas êloquens de: notre. parlement, est A67 
réparation et de. justice henorable ponr de, gouverdk 
la reine, 

Le Heraldo envisage la-chose de la même mamière,, 
ilila été réparé un'des oublis les plus sensibles,et ita gi 
ré une des.injustices les‚plus choquantes de l' époq!9 
pöraine. Aussi nous empressons-noûs d'en tém 
“iotre ‘reconnaissance aa gouverneihent. Hest fâc 
ment, que cette nófnination de M. Galiane ait été 
époqueuù il sera sujet àrêélection. _ etn 

—0n parledéjà des candidatures qui se-disp 
sidence dela chambredes dêputés. On désigne plus 4 
ment pour le fauteuil M. F. de Paula-Castro-y-Qro2fe 
‚ministre de 1a justige sous le cabinet Ofatio, et ami, 
président da. conseil (c'est le candidat qui ale rlús de, 
M. Isturiz et enfin M. Burgos. 5: 

Ondif que la session prochaine sera de courte du! 
sentiel.pogr le ministère sera, d’obtenir l'autqrisadeur 
‘saire pour opérer les róformes. qu'il jnge indispensable 

vra également saisir les cortès, au débnt de la spsgje% 
‘ question relative à la suspension de là vente des biens nati 
rr saït qub la pensée dn gouvernement a tonjours été. 
 les’tortês enticrement ‘libres de statner en dernier re 

une question aqssi délieate. a, De ct 
‚ Quant‚à la:présidentedu sénat, deux candidats séal 
sont, misen avant. Le :marquis. de: Miraflores: et‚ le eb 
: Foutance. Cette dernière caudidature est galle, qnú,pAr 
‚nir le plus de chances. Le ministêre de l'igtérieur 3 ij 
ée moment de dresser la liste des sate aans laquel e, la e 
ronnedevra fáire son choix anx terinds de la cútistitatidd. R. 

— Des journaux étrangers ont rópótó -sur la santé de 
la reine Isabelle, les bruits desaplus. erranés et les plus ma 
lans. Ona été jusqu.à parler de, combipaisans; politian 
jetéës pour nne rêgenge éventuelle. [lest faux que la 
précietise de SM. ait été chancèlante., $. M, se por 
tement, Jes bains qu'elle a.pris, à Barcelonne, l'ont; 
beaucoup, et tous les habitans de Madrid qui.ont la satjg 
de la voir souvent, ainsi quel'infante, sa scenr, à la promf 
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dn Sn en ar ijestéde'eonvuguer A}t, moins uno Îoimggie les treis ane le par- 
ane \ 2e . ie < 8 …e 2e N 5 . 2 AE . 
_ Le Times lui aussi reyient encore syr ces-malenaontrenses [: MEntimpériat à Dublin et de Gxer- rdans cette-capitale 
: « ae 4 EN er ’ k K) x 8 n 6 Ale DJ : A NL 
lettres. Loin de reconnaitre qu'ifa-eu tort eutes publiant à la | ansst tous les trois ans. Gette motion devait être.apphyée, dit-on 
léfère et sais avoir auguné garantie de leur véracitó, té joaraal par M. Brett, le membre lè plus éniinent du parts: conser- 
anglais exhale-sa manvaise huineur dans un úrticle assez acer- En bd daneen raa Ae il ladnn ke eet al 
nde nn î ip Lderman s'est ravis geil a déclaré e moment ge lui sem- 
be Ces lettres, dit-il, n'êtaient que Pexpression de personnes . kde q hank he Se bi 
AEON RE a Oe 2}. blait pas convenable pour faire une pareille motion. De leur cô- 
privées, qin, sans" angan doute Amalek den WOUKERQUS | (5 Jes partisans‘du rappel de l'union, et M. O'Connelltout le 
Fartillerie de a oarine frangaise n'ést pas infaitlible ; si: elles premier, ne ponvaientà moins dementir à tous leurs précédens, 
ont produit ane sì vive tmpressian en france, ajoute le Times, | se tonteater d'une mesure qui ne serait à leurs yeux qu'un 







se, 


















c'est qu'elles étaient l'expression dela vérité. faible adoucissercent aux maux de \'Irlande. Il ont jugé a-pro- | 
Au reste le Times lui-niême nous apprend que lane der | pos de s'abstenjr et Ja motion deM. Mannsgll est tombee faate 
lettres publiées par lui sur l'attaque de Tanger par les Prinedis, enn bee ed: n'en a, Has MOEN EE eni 
suaihen irt ET LE EN nt Ee EEEN LJ Au , s ma ‚ 
Kd meto. td Vidgn aio AED frangdise nds dans les ‚développemens qu'il: a: présents: ijk s'est plu à necan- 
paatiede: Ia presse_ang rade aen en le Chape ANC \ naître- que. lés idées.de -conciliation: foùt:ahaque jour de nou- 
Prörspiee) di, waa shitt de lentjuête ordner pir gr W: Owen, | veanr progròs, et ila déclart qu'il voyait‘dans eéë symptômes 
en a ête reconmún T'autéur et a òté sèvèrement,söprimandé.pac 'Vindine d'un avenie meilleur, pour \'Irdande. A Dublin: ón-sem- 
eet-amivat: Le ‘Pimmessapròs. avoir blâmé vette räprirande ‘blait attacher un grand intéròt-à Vadeption de la proposition 
dogme ún acte anbitrairg.anij-dnglais; comme ‘une violation du, ‚qui poùvait ‘âtré ‘cotisidérée tourme un. acheminemen Évers-de 
dreibdfex primer eon opimien verbnlement et. par éerit, droit ai bed aa set veden la part nd en ge 
opgertient.dit-ih ah; deijier olieier ‘ooimuig U itgieal Gpjkte | At rger outta snthielioh A, fen adverssires dE barattre 
quern sen ef de thoenp hd a baeten eéder en ancun peint. La ‘question, ‘entre Tes, repea ers et les 
ferase de döeldrer.le nom des aateurs des deux autres lettres. fb sories reste donc ce quelle êtait. L'agitation n'a pi us de mo- 
…Geci.on la voit,.n'est, pas du tout le langage de quelguun Luif de s'arrêter on dn moins de reculer momentanément. 
wiavous ses ‘torts: Aussi. lo Jowrnül dès Ddbats-jrend-il de | Le Globe annonce anjourd’haì, d'après des lettres de Bahia 
nuveaú, la plüme pour. aflressen,à son, coüfrère britanuigpe | du: ler août, qye la nouvelle de, Ia prochaige conclusion d'un 
quelques obser valédns-à, cesujet; Nous vtong do-passagèrle plas | nouveau traité entze le B résil et Ja Grande-Bretagne s'est con-. 
ihtrikdane de 1'autrdte His Dérdie” AAA ee firmée. IÌ ajoute d après les mêmes, avis. que la réanion de Ja; 
“ekeradpitaiïne du Warspilen annonoéque:le gouvernement aat gade Montevideo à 1 en he brês lien est ie fait Lout 
anglais avait donné ordre de faire une enquête pour décöuvrir |! lemide.et quie ce gonvaranments appeste.A.fnvoper des Lraupes 
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Danser Ee | ido: $ anelkie aa er par eux-mêmes |'exactitude letin 

. ze les-auteurs de SERTAES Voilà ce aai. _ \{à Montevidgo;pour agir oostre Rosas,;, Ie, paanebgt anglais an, | peuvent conslater paneux;mêres |iexactitude de bal 

pee ons demander on ce gtiacandalise beau. | veit.6ió, retenu quelques joyrs dé pls à.kio-Janeifg, pot ap- | tidien de Ia Gassita ds Padt rigndenr aliiellemart 
sboedeepimid de 1d discastiön- Cels’ ne hops regth8 erf ain. || POTIer Ta Cónfirmalion de, cs importantes novels :_… |satisfajsant de la santé delarejne.. __ (Corresg. gard 







' ““Dáns une réanion dénögocians, dé bänquiers,' ett, qúf a eu 
‘hieu lier dans la: Cié$,l à'ótéfortement question d'établir uit: 
‚systèmre.dá, cointwunicatibns quotidierinesentre Londres et Ham < 
‚bourg. On a immème jeté séance tenante, les bases d’ une.sotiétò 
jaa capital.de:100,000 liv, st pour exploiter cette ligne au 


‚ cb'activifé du ministre des finances ne se ratentit paft 
que l'affaire de Íq con versipn de la dette flottante de 3 p. A 


la veillede sd terïuiner, et l'on assure que les. arranggine 
vans ont élè adoptés: 1? La conversion sera.npéróe. au. 
40; 2° La banque de Ferdinand se chargera.de servir les 


rêts de. l'ancien et du, nougeau 3 p. £., moyepuamt l'abé 


” dehaer Fagot; Odto'lé Finies sit bien perstads qtre’ peFtonhe en 
Pio ”hö dlinquiête'de'ta punition’ offioilte de ces ‘torrespor 
dlns. Quand des offieiersde ld'atarine oa! 841 áride Frangaisö sé 
eroiront personnellement offensés, ils se feront ‘eüx=iúênhes, 
qu'on en soit sûr, lesinterprêtes de leurs sentimens, et ne char- Á A ; ons 
geront personne dé'tês ex rimèr fh dunt pat Vote diplomatique. lb Re etat EN dok oe bbned 
hap panini en Gone die a Foni dip ge ite de “Nous hak eu eha feentinds d'hiewerdaafberd' hui, un de 

Ff . B in EE Ed Ee: Eko Annbtl dh EN : ak. rra shab FS 
meneren got VerndimEnt angnis et sed stlbordnitês; dönt | as brai browilirds qui” vierhent qhelywe tit obecitiere fes 















que lui ferait le gouverneimgult,.à titre de garantie, des p# 
‚des rewegus dar sel et. du papigrtimbró. 
' “Lpgourernoment n'gst pat disposë à concâder Ie papier: 
‘br& non plus que le sel, oótend se róserver:)’ administ 
dn papier timbiró et ìl pròfère döliprer à Ia banque de Si-Î 
‘f'nend une délógation mensuelle sur, les prpduits de la Hay 
‘| même \mportanee que les prodaits du papier timhré., Il es 
„probable que les eonditiops du, gouverpewent Gnirout pa 
agrêses et gue \'arrangement dófinitifanralien, * 








te pdsebeatardsh Dàt tst: jen. Die bird ref : hr rr anp vareligal ven. deeg OEE TE CEA DES PRISE 
certqee rioesdgnbrent lorie ve enduê pete eL end Bantaas la Taiise: a maidi)psoleil hrilkait detput san Aclala mai. 
qu'appererietdent Hry'8idirtiad propre dignftb erighgée s nit ta} SS uses Jabrumen reprisdedesans. … eten 
digiwitë de la France er'à rièrt:à f vo EC gouv venneorner. enn ENE CE 
les vffictërs des denx marines est nrâintenant Kdfs de Giesttor |: re capitaine Hilléèrie à Föditenr dw Morning. Herald: et 
snijd ner dee, aal eed 4 Je me WIS FOM dE vws nvon\ PR MJAG HOE Touté 'alitre per- 
bros; te Pinè lijnm insiib @fidttbit; Nons érórons qe indins | sòtpe que vans genrriëz nomoier, up,dgepmeut original dató, 
Hen parlera, miet wii por st vohsidördtion: € *|ge Tik Goamoiee 1082, dant le gouvemmement: taltion m'asait, 
: al fourni trois copies pour les transmettre au cabinet anglais. Jtén 


sins dek corlres elg”atgdrd Id tradi 






















:Onéeritde Cardoge, le 17 spptembre, àl’ Epo del Car 
‘Op, dit qu“pn @missaire de [Rome.2 constitné set-an centre 
ide congrógation, jésùitigne ‚be noyau. a,ôtò pris danse 
‘clergé; les stafuts sont les mêmes quae ceux signalés en 18. 
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vele en eters Nomwveldesl  d’sabgjleterre. — : 







he As î ent ROE A ed , shr arne Pet Walta. Ki 
Ëe Correspondante particuliërey Á; rieuse, sirtont, agjourd; hut, pi ju e les iens. des canucinsde Cadix. Le ti est. na.psf 
A teus ma ionligre.) re comme quoi M, Pritchard a obtenu.sa nomi-. es gandiena, dys capucinsde Cadix, Le timbre est‚an Pp 


fleurs. Des suecprsalps gat pté ótablies à Luceney; Buggaet 
— La onrein de dent wonmmdus Pienpa et El. 
‘changep de mins. On copipaitea bienuòt feg.noms des non 
propriéfaipeset la ligng pol ligue que soi yron! £es9rgaas 
ipresse perdedigde. tr 
_==On derit.dela.môme ville, même date, an journal Her 
'secrétairgde goergamhassedeen Portngel D:L.de Cela ef 
bassadgnr.de. anar t Jsbonne , M. de Varennes:ons áté 
‚dans Îa diligence de Séville entre Val de Penas et Santas(r 


e 
Ei 






KE ‚Londres, 27 septembre. 
„Damdid lélection-dn nohveau Tord-maire à lieu à Gaild-halt Avid eee 

et vons ne sanriez croire combien les dinis dles-deux ohtididats étefmerairnt le hon peaple d’ Ángleterre. 

bt ve didputersnti'électiott se doinent dE niouverhent ponr ús. |: _>l résulte des documens dont.parle la. lettre du soapitaine 

suröp le plits: di eattoes Â teur dafdidat: Rarement li. rieitle:|' Hill, ajoute le Morning-Hérald, queda-nomination de M. Prit- 

safe ipOrwilde: Hauber ® ul éne tatie plas animée-que celle qui | chierd ans fonctionade consul tien hbe te: rösultnt-d'an ha- 

se pròpare pour samedi. zr, fleand. Una bnleiniex abofde à Eaitirani d tembne 1834 ; Je capitdin- 
M. O'Connell a dû partirarjoerd'hriri-poar ses terres du comté [| na drarlhemdtie, ‚du: môrty; de, Miner, “dóburque sur la'rive ètran- 

de Kerry; il a laissé Â san ‘plus jeunefils; Maurice O'Connell, le f'gän@treivehommes de son:òquipage et ne velit plus: les repren- 

soin de le représenter à |'assvciation da rappel et on assure 


idre à son bord.… La reine Pomaré assemble son canseil-etfait: 
qu'il ne reparaitra'phig súr 1a seêre politiqae-avant ta Noël. 


Ne: E nutiun de'vonsn} (par mes soins) à Taiti: Je ponrrais. voùs citèr;”- 


“en ontre, certains fi meldeifs A ‘ces'ilës, qui sans nul donte 
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Mudela, Va voiture a -ójó, altaqnée. pgr. +, homanes armé 


‘lepra gplov@.16,000 rénux over leurs bijaax: … 







‚connaître son döplaïsiv, Le eapitaine-Hill qui se tronvait là 























Juequelà les projets dont il-a fait sì grand brúit sommettlefònt |: cherche à conoj}ier tons lesi rtaróts, el M. Pritchard, misston- | jk en En Novels de Frahee: B 
au sei dii-enriité dè association auguel leur: exangen Avail été ‚naire à Papeiti,„esk;chargú de.}autoritó. consulaire eomme raf! °° URE en E Daria, Zó septembre 





E N de 8 Lärgohefóucdult-| 
Frangais des adregses venues d 

fÁyéur dri majútied dela paix anisgraalle, le roi a répond 
‚_tJe Suis heureux de ‘recèvoir ces adresses ; ja suis henp 
sùflout de voir que nos amis Tes ‘Américains rendent just 
ary hesuren que, je prends pour conserven la paix gónêra 
jEurope, 77 Í jn 


prêsentant du soi d'Angleterre, à l'instjgation du eapitaine Hill: 
:Et.voilà comtneatliltustre M, Peigchard.débuta-dats sa carrière 
‘diplomatique: nt ‘on, Cte eer gen 
___— Les détails que donnent les jonrnaux anglais surlesójour: 
dela reineet du prince Albert dans les Highslands sont monoto- 
‚nas, Ge gont‚dee,récits, centinnels de promenades,. dans, Jes aon- 
tBgNos, oxgrtieee qui pprakssent plaire beancoup à.lareine: des 
-chagses an daim et an coq de bruyère, dans, lesquelles Ie, primes, 
“Albertdéploie l'adresse ef l'acfivige d'un des, premiêrs chas- 
scuïs-de VP Angleterre. vrt ee eg ne er 


reudogé. M:O'Gonnelt gent plus: que jamais le-besòial de s’ effa 
eer, sun âgël lei peu disesphin qu'il a de pônssie dads ta buite, led: 
embartas done desquels:il jetterait sor pays s'il: déehaînait-un: 
jaar la-rébellion; tout lui fait budevoir dese retirer peu à peu: 
de Varèpeet déjà daûs plus. d'un desseg discones 1liem a slrissé 
pereef. b'intentionet .notammentdanacelài où il engögeait M. 
Gray à se mettre en avant, àdiriger l'agitation, disdrit qu'il 
serait keúreùx de rentrer dans lesrangs et de combattre soué un 
vekehefsin …. Lt be ee REN ek 
… Dame mne-réoninn des amis de bu société des misbionnaires de: 
Londres quì a en lieu hier dens Aweter Hall pour eétóbrer:le 50e, 
aaaiversaipe de la fondsition de eette sbeiëté, plusieursafateurs, 
ets dnth' dates: ile: doetear Lichfield. et le docteur Hamilton ont: 
attagpuêsdenen schuen:termes vielens la conduite des Frameais à 
Tait -Setdaanotipnedii premier de ces orateurs, Vassèdbiee d Eeen vee 
adopté poor acela miation: Ia: rásolution priivarite: « Cemeering | ‚Nouvelles TEspaane- 
s'imehiac devant: Î:prowidenes: jaste, quuigwe mystêriënse, de |: wepe tee on ey Madrid, A epptembre. 
Dieu'quia permigaulp phuasir de!loppreastoner de-latpdra | In Tpinen npumé. le.marquis de. Gasa.krujo due de: Soto-, 
cution s'appesautit sar les chrótiens de Madagascar er deFm}} ‚mayar, san enyoré chtrg ordinair E Á mirisre plénipotentáajre 
Aurdrjouderce dernier pâys, il de pint s'empêcher de réptotver |. près là rei HEU Kugtelerre et M, Galiano Gommissaire, royal ‚prés 
Bellis: mentre Ia plus sérête la picrfdinet Ia ertriatb!dés dens’ | Ia banque de- St-Ferdinand. RR Ek 
en te Vlg Cen kene ar Pt dalen ate haer 


vern al tems ET EEEN veegden ere AN DE Et 


neosirt 5, prásanté, am rôh 
es Etnts-Újnis et de, Landresel 
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] É 
lrdltehnt lo bal pon leduef on a combattu, page qui eadAÂ 
z n í à ENE Ben u … Kit tot k É 1 4 g „ 
ir On Püectrpe-dctivement d'òtablir un“transport quotidien’ |: RA er robin eu ke ik Ae ke qeondj àl 
par chemin de fer et batcau à vapeur entre Londres ét Uambotirg. '} Átnörique,’ îl'y a, giarante ans, on bed: od it A 
‚ ‚ Pi EA . REEN ET een (0 : OTE», AA AE CANE, 405, ON ie demandatt son»: 
On.s'erabatgherait‘à Harwinh,. et von dóbarqaeraità Gluck porter dés lasts’ dans les diners, et presque tonjours jam 
stad. ure nn nf eid Ee pre BP ee le ven de la pais Zênérale et permgheple. parmi „toute: 
| nations. Ra EE 0 
Ss Fetaisatörs exilé de mon pays; et je ui gamrhaitgis Ja pt 
le bonheur; c'êst là ce qui a commencó à: me, fair, adop” 
celfe honne pensóe, Je ne pouvals pas próvoir alors guede% 
|rais nù joùr appelé á aser de mon inffuêneeet à agir moie 
en faveur de la grande cause. nrd ad 
En „Pissed Dién "in"nocorder le maintien de la paix | La g2% 
Ee : : ESTA : d Hee . ik 


sl h'y a jamais d'avaniage af aire la guerre, même gran 



















Ne ei, 














ble une matédictfon, et Ta guerreen Europe, parmì, les 
8 Cvilisées, me semble un cuntre-sens; si les petits états 
ni pn, hôuts ne lefermétthiags pas zet la paix entre les 
SNR Ursbiirijods: de ieuit chagiteifourrjgtus affermie. J'espè: 
ma vie est prolongée de quelques années, urie guerre 
gen Europe sera devenue impossible.» 
Oh pr ane ardönhandkdu 24 de cemois, rendue snr lè 
de M „leministre de la marine ct des:döloniës, a nómpaé 
ciër de l'ordre royal-de la lógiogsd‘konneùr, WM: je 
irälPerseval-Deschiesrte, ootagdndlint l'escadre B'ét 
be: juin dernier pauk 






















































de laquelle ont été dótachés'bû: j 
ûs lesördtes de:M‚ le-prin oë de Joinvitte; tes ‘twols 
ed Ae bgn etuplayés dans Vexpêdition dn Marae-erqm 
cessätninent rallier le pävitloi de cef officiër-genéral. 
e-maréchal président du conseil et ministre de la: 
BRL arrivé hier.soir à Paris. eed 
duc d' Aumale doit se rendre à Naptes dans le courant 
betdbrefigir faire une visite’ dd fancèe, la prin- 
Prih8 df Silerne. Par-ae matidgo la dynastié de roi 
Mippe deviendra'Valliëe de l'empereur d' Adcrièhe, 
mère de la priièesse est l'archiduchesse d'Äntriche 
ik@ntige, soeur del'emperear Ferdinand: 

e comte Duchòtel, père de M. le niinistre de l'inté 
Werrbre et-doren á'Âge de ta chiaknbredes pairs, vient de 
Pà àaecourte mitAdie; dâns sa terré de Mirambeau. 
EVT oontinnéd' une mobile et patriarcälë vieïllêsse cette 
REG si bien remuplie. le ed 
Le Moniteur Universel publie ce matin le tablenu compa-, 
SOS \ploduits des:donanes pendant les huit premiers möis de 
Biânnée. En voieblktóbumeé : droits’ pergus dand cette pério- 
1842, 89,552,130 fr. ; en 1843, 93,621;12á fr. ; en 1844, 
08,698 fr. C'est Wne Aagiightation de 10,758,568 fr. sar 
ière póriode , at de 6,687,574 Ir, sur Tä'seconde. L'ang- 
on. porte principalement sur les cafós, Ja fonte brute et 
res des colonies. L'augrentation generale se fait gale-. 
Brela rquer daas tes-dfoits: pérqus pendant te! meis:d’zoùût 
sComparês à ceux da même mois deë froïs années précé-' 


On lit encore au sujet de la conclusion de: ka paix avec le 


pre le. signal convenu flotta sur la maison consulaire 
bles, les deux négociateurs, MM. de Glucksberg et de 
Roeompagnés de deux lieutenans, de vaisseau, MM. de 
yet de La Motte, s'empressèrent de'descendre à terre. Le 
t consulaire, toutes les autoritös civiles.et militaires, les 


omates frangais.Des chevaur de main, tenas en bride par 
dats de l'emiperdur, avaient: été’ prépárós pour énx. Une 
BP onze coups de,eänon fût tifée au moment où ils mirent 
erre: Le curtbge se mit en marcha; il chemina lentement 
ps leêirues-btrdites qu'enconsbrait une foule étonnée. 
3 dits Je palais da gon verdeur, les'énvòyés de la France 
gènent, à travers une double haiede sóldats marocains, 
saflwaù le-pacha:Sidi-Bou-SeHlim. les attendait. Il était 
seul et-pónsif;dan la-vaste: pièce où douze fauteuils étaient 
rés.: Sìdi-Bou-Seltam est un, vicitlard de soixante-cinqg 
nvirony à barbe blanche; sa tête est belle et régulière, 
Babs veux pleims de. vivacité portont le gaéhet de la duplicité 
MEH oa fait-preuver depuis le commencement deg hostilités; son 
lest presque louche. ‘Son costure' étàit simple ; sous ua, 
et sons un barnous blanc, il portáit un sronal (culofte) 
ap cramoisi; sa veste de soie blanche était ;sans ornement ; 
anséthrban blanc et des babouches- jannes comgphátaient 
Costume: A l'appróche-de:nos représentans,ile pacha se leva, 
nt leur serrer affectuéusemieht la'ütain. Les preseitatións, 
Camplimens, durèrent fart. longtemps; on aborda ensaite la 
Wie quattion, eelfe du tvafté. Un secrdtaire du pacttá, Si- 
nmod-Ben<Zarouch en: dótina Fedture, ef, apròsfuelques 
Ödition : une quatrième, en text árábe, devait être signde le 
BEES OS ee Ere gehan dieeten dt br bsgbte gin pe Ue eis 
Rdefnain. Pendant F'opardtiori matdrjelle de Tappositiön. 
achets, Bon-Sellam avait peine à contenir sa joie. Dans, 
rÔt de vor maître, d'aberd, il n'edt-jamnaivpuespórer, de 
PARE Bia Ftrireë, nütant' de mödérntidn “et de désiritètesve: 
Nt, et dans.sop propre intérêt, ilest certain que ces signatutêl 
aient sà.tête, sonrdeinent raenacés par la cplère de lem- 
ir. Un sdoment,cependant, le visage du pacha se rerfibranit, 
t gna Maa Narnten tuicapprik que: des dettros trouvées 
ke efomiltedu gónóéral marocain sar te champ de bataille 


ue de: l'empiro du Marac. 


stes | uit ôme. Eet Pa . 

=Sil'owen croit la Revwede Paris, la vatifieation du traité. 
Aix conelu avec le Mároé nesera qi'ùné“affairo de fortne, 

bennes des clauses qu'il eontient. ayant regu, Un.epm- 
serhent-d'’exéoutian, d'autres ayautrdöjddonoá. hes: à Âne: 
Btioh:réglementaire qui-est sur le point d'être arrêtée en. 
SOljrerneur-genêral de l"Algêrieet le goûvorneremermr 
OCaâin. Getie canvention porte snr trois points. Le premier, res: 
Na reemisedes prisunuiers, n'a rencontré ancune difioalë. 


48 lienanaut-góneral de Larie ‘Jeieutenant-co- 
chaarbed qui eommandait la g 






arnisk de 1’ Hede Mogaé 
sed retoöv ront ded maians.des autirtitésnnarochines. Lesecond 
Mal trait à la détimitation:des ‘frontière ene „pons être 
initvengent déoïdp qrie'plus-tmtd, à 1 ‘suit d'un tracé qu 
sten be terrain par vne-aommission. df 
en, 8 Wrbijkme-pa 
àl aréd K'prendré $ Yegaerd-d'Abdsël-Kader. L'empereur 
der ahsaa ‘propogernit, dit-oa, de donner pour ‘résidence à' 
ee, von ijn dn mur is le pie atie tertiroire de ler” 
en Une villadu Marng, dont la gernisog aerait moitió francal- 
e ge olie heerseres Miaróakl REN de pils cétte garan- 
rifi entkisanta et deniarde qa” AbA-el-Kager. hoi sóit li- 
r C'est une conditton-à laguolle id n'est. pas vrabable que 
“Panperensdbderrahuen esedamnis-consenli. … 
ân RE. rob voulant mantrer à Japopalation de Parys da tente 
de Molen-Abderriames, prise à lex bataillerd Is ‚vient 

… Zonner des ordres pour que cette tenterso dresséë' dans le: 







rm 


AR. am es ri A Sa 
On 2 commencé à établir anaehar grondtikaadn. sandin.ntè 
zá k nan be pnddn jordi, : tôa: 
bet meanrat; tepleschor sur lequel oettoigin aen 
dd pre gaens à 5 OER 


x 


ideadsidadan hi 


nt Ms Or E 
ng ii ER 7 


ik a / e is « 
qed emeente oe 7: 



















‚ dans lenr-plus helle tenne, attendnient au débarcadère | 


tatians: de: SidicBönSeblanis ke traité fat signé en-triple |: 


is, pemient complètement-éelgirá la France sur la situation |/ne peut aujourd'hui se.procute 
5  Bon-Sellam balbatia;car il fleraint une grande crise figancigre poyntoute la Prusse. 
eee f . ee wiers HDN FS 
Rit Kien que pari öes teltres se trouvaient celles qu'il avait F__» La banque, jadis destinbe à venir ag secours des banquiers, 





siers da gÂgie- || 
uitde plus important. detaas, pûrte suit | 


merig ddie Ba ghdek 
et à:Derdent. ”* … end S A ER 
| _— Le congê de chaque année des militaires oet U n- 
;stituê ge une circulaire famipigede la guerre 

eh dee. Duikenies et veepo erposde.Âgsgtig de dimanche pro- |ju 


beidt 
Tä sêù 


‘par nos,armées de terre et de mer, en, Algêrie et sur les côtes du 
Marùc, sont maintenant fous à Paris. Le capitaine Bonet avait 
apporté ceux dela flòtte, lé vöforiet Byrihtä vient d'arriver avec 
ceux de I'Isly. nn Tie 
»Si l'on en croit les bruits 
Jennelle serait prôparéeà, 
et da dévouement de no#ëp: 


€ À Fan + k 
tt Cirenlent, une réception so- 
gaonumens nouveaux de la valeur 






‘revue òrdonnée. ä cette occasion, ede là transpoctés en pompe 
‚aux Invalides, avec un cortège digne d'eux, formé par une 
bonne partie de la garnisor de Paris, des troupes de Versailles, 
„et de la division extérieure, parini lesquelles figureraient prin- 
cipalement les corps qui ont illastré leur huméro en Algére. 

» On aësure que le roi n'a rctardé.son voyage à Eu que paar 
donner, par sa présence, plus d'éclat à-cette fête toute militaire. 
M. le duc de Nemours est attenda aujourd'hui. ME, le maréchal 
due de Dalmatie est arrivé hier soir. Ainsi, dans ee triomphe si 
justerent ‘aecordé à hos armées, il ne manquera que ceux qui 
les ont conduites. Le maròcha} gouverneur-góhéral de l'Algóé- 
rie, Vamirál prince, de Joinville, Te heutenant-gönóral di 


| d' Aumale, sont encore retenus sur let heir de leprs victoipes ;. 


thais l'êcho de nos acclamations parviendrajasqp’àent.» | 

— Là bataille d'Isly 'a-eu lieu, le 14, je bombardement de 
Mogador le 15, et c'est dans la núit da 14 au 15, entre ces deux 
victoires, qtie la princesse de Joïnville:p misau monde une fille. 
M. le maréchal Brigeâud, frappé de céttp. eoïncideriee de dates, 
a demiindé an prince àu nom de l'armèe qui gomunande, que 
Te prénomdeVictoire fùt ajontêà ceux dr l'enfant nouvean-née. 
L'escadre a formulé le même veeù, Le rui consentira sans donte 
à rattacher Jesoi venir de Ia naissance de sa petite fille au dou- 
‘ble souvenir d'Isfy,et de Mögadpr. EE 

— On cite les paroles stiivantes conuge ayant été prononcóes 
par le prince de Joinville. Un de nos ‚consuls des côtes du Ma- 
roe s'était vu Forcó d'abandonnér sa garde robe au milieu des 
‘difficul(és et des pórils da débarqaement; il s'excusa, en s'as- 
seyant à la table du prince, sur | état du'modeste vêtement au- 


dq 


4 


le plus bel habit que 'on puisse porter. » 





Neuvelles de Prusse 


‘bourg : 
EN LNE CHN VE EK. x . 
Ace qu'on apprênd,' un assesseurau rinistèré des affaires 


Cette rhtifientiùh n'est cependaut dhcore que conditionnelle re- 
lativenhent à quelifués póiats. On 
poïnts de soiënt bientôt röglós. 


7 Ave dqde nous ápprenòns, 


‘entreprises qui s'y rattachént. “”: 
— Oa écrit.de Berlin à-la Gasette de Trèves : 


jet HG “dé red. je. M 
|méyér;ó direbt Pdêlá banque royále, vient de faire appéler 


‘tous fes éoúrtiërs poüwk les avértir de rié plas 


Lif dead plus la’ hoindre confiance d aöcorder d ves sories de 
Frasiddetions ef que la banque áoait suspendu ses affhires d'es- 
eorpte, tant pour los actions des chemins de fer qúe pour les au- 
lerod billatdu éommeroe, SRE 

Led trarsddtiors'dé Bonrse sont dóùc deventies impossibles, 
les différences se paient comptant. De là, une grande crise com- 
mêtviale. Lés lettres de change n'ont plus“aucune valeur; on 


craint que lef premières maïsoris' mêines né fáillissent d’ùn mo- 


rnetit à Autre. Depuis le ter dé cé nioïs, plus: dé 456 fetéres de 


{change non paydes ont été döposées sur niotrd trilfútat de'cóm- 
[êfPavidt oo hbifbre, il yen a dont lerfiontant s’élève jus- 
Û 


dú“4'5O, 008 bus de Prasse. Or ir fäut payel;-at, comme l'argent: 


‚est aMsai ráre que Íds'pecits poib-dáns la saidon de Noël, es fail- 






|lites ne pédvent thähqghet de de‘ th Mtipltér. Une mdison qui, il y 
a PAER ATES eer cete; PRS FAOHE Ae a e5 VOO lngde: 





Jacsdiûme de 20,000 beus. On 


Fait la sourde oréiflé ét rehTerte sés barres ét ses’ tonnes. C'est 
‘un véritable sauve qui ged, Uti Bes pfâs riches nógocians de 
‚notre. ville, M. le beau-père du pgète Herwegh, vient. de vendre 
‚ses papiers avec 70,900 ééus de perte; peurachetér une mêtairie 
près de Charlottenbourg, afin de sauver sa fortune et d'assurer 
son existende. La'banque et Tâ compagnie maritime disposent 
lan moins d'une sommede-a{ aid lans. d’ècus qui sont, à l'heu- 
re qu'il esf‚ Jèttye mworté eb, AGE ERTDY 
mort que le gonverrieniórit « döFIABE | 

quiers, et dójà la victoiren’est plisdouteuse; » 








Fe EN 





: ’ e 5 cd pn Ed 
Ei DE miohwerden de bkiddte : » 


ERR edeler: #5 StPÉt „14 septembre. 
Le göné valid dad Arde Dbnferonek, qui,pour 
june victoireremportáb surdes, kabitans robeldes desmmantagnes 
tdu.Daghestan, recut, il-y a qualguas mois, l'ordre, de Ste-Ange 
ide 1r° classe, vient d’obtenir eneores: 


ar: 3 


' pihapultg els listriggs de-K.aban 


sit 


edn mire de la pn gld le 10 
ietsug chefs de plas durs:; cöëps relatie geh€"à ceux-ci, a 
rad ES M.. Voka zb holen iden, laquelle ce 
Gor Aemeva-weootdó yu’ à. geek des. doldats-merkbs-qui n'ont 
de epprehdteatl erf GBIEDAENtres 


sdoat la äö iité pliysique exige elguë repos. 


hv 


— On lit dans la Messager : «On sait que les trophóes conquis di 


dats et de nos navires. S. M. anrait- 
et DS ei Fade tri AES et, ze Î j : é …. 
‚vouln qu'ils lui fgssent remis, dimauche 29, dans une grande 





\:nemens de Plozk et d' Augustowo.resteront dans lenr 


quel il était rèduit. —« M, le consul, lai dit S. A. R., vous êtes. 
dans le costnme d’un.homme qui vient de faire son devoir ; c'est. 


On écrit de Berlijn’, 25 ‘septemlire à la Gazette de Mägde-' 



















êtrangères est parti ces jours-ci pour Bruxelles, porteur de la |: 
‘ratiffcation dà traité conclù entre la Belgiqne èt le Zolloerein. | 


nie doute pöyirtané pás que ces 


‘es póïnts qui rbstent à tégler se 
räpporteht, du côté dela Belgique, à cétftäïties lois de haviga-. 
dn; ét;'du chté''dú Zolleerdid; àh droit d'èntréb sur tes fers 
Belges: Ge droit’ devfait 8lre plus éleré d'ùhe ‘bagatelle qu'il 
m'à été fixé dans le traïté, Oi âttend ieï avec’ impatiènce la pú- 
(bliëatfök du traìté tout bhtief, äfin dé pödvòfr se livrer à des 


«OR'nlë pêdt plás de fAiré slfhston, 1e gOUVErieidht prussien, 
Wd’ Berlthi"ónt déclâre Ja guêrre'à la Bourse. M- 


riet | ite aucùne'affaire’ 
(li dans Jes Pe piert jublies ni daná fes lettres do change, ou qu'il 


bfce: G'ést ‘ane guerre à 
B ‘Ala Bourse'et aux ban- 


laf your ua beillant fait d'ar-' 
| hes cot tele tbupes de Schadiit;’ diPavet sou 'détächeriient il 
\a entiërement expulséesdu. Mo 
EN 5 5 t 
‘garmie de diamans et ornèe de 5 
‚re, » en même temps qu'un ordre du jour irapérial, daté du 9 

„courant, le Sn de toutes les rgoupee qui sont actuelle- 


ilp tipte 8 4 
an; aghestan, „uue, $pôe, eu or, 
inscription : « Pour ja bearan+ 


;pârimî' leg oBldbAtgires kbetin. 


ede P] 


„Les Russes ont:rêceminènt capturé nu bâtiment tarc chars 
ig, de munitions pour la Gircassie. A bord. de ce bâtimeng:se 
‘trouvait un juzebaehi.(capitaine),; portant la décoratìon desen 


‘grade. Tout a été.eanduità Sébastopol-et Ia Russie a présenté 


une note ónergique à la Porte, qui a nié toute participation. Le, 
‘ministre de Russieaalors déclaré qué tous Jes individas saisië:, 


iseraient déportés en Sibérie. On sait ici que cette expédition “, 
‘avait ólé faite par le-ffère du ministre des finances, Moustapha- ° 


Effendi, mustöchar (gonseiller de l'arsenal), et que le transport 
est sortì secrètetnent la nuit de l'arsenal, sans se faire inscrire, 
suivant l'usage, au bureau des passeports. 
— On éerit de Varsovie, 17 septembre : 
Les feuilles de cette ville publient l'extrait suivant du proto- 
cole da secréêtariat d'état da royaume de Pologne, concernant 
la rouvelle division du royaume : 
Conformément aa contenu de l'article 39 du statat organi- 
que, oetroyé par Nonas an royauge de Pologne, le 14 fövrier 
1842, et en vertu duquel Ia division d’alors da royaume sur les 
anciennes bases ne devait être coúservbe qúë jusqu'à Fadoption 
des changemens qui seraient reconnus nécessáires dans Ï'inté- 
rêt du pays; conforasöment encore à nos oukases dà 7 mars 
1837 et dd 11 octobre'T842, nous'avons ordohnó,ét ardonnons’ 
ceqáfguit: ú BREE ek Sien 
Art. ler Les huit gonvernemens dont se composait jusqu’ ict le 
royaumë de Pátdgnte seront róduits âeinG. * Ter 
__Àrt. 2. Cette nouvelle division. devra g'effectner par la réu- 
nion du gonvernement da Sandumir avec celui do Kielce sous la 
dénomiaation de gouvernement de Radom; du gouvernement 
de Podlachie avec celui de Lubfiif$ous la dénomination de ce 
dernier, et da gouvernement de Kakisch avec celui de Masovie 
sous la dénpmination de gouvernement de Varsovie; les.gouver- 
forms ac-, 
‘taelle. … , EEEN pi REA oee Ps she tn eh Sraa 
Art. 3. Les chefs-liux, of résideront les, antoritás supórieu- 
res des cinq gonverngmens, seront à l'avenin: Radóm paar le 
‘gauvernement, de Ryrdoin, Lublim pour celui,de Lublin, et Var- 
\sovie pour celuigtp.Varspvie. Les villes de Plazk et de Suwalki, 
icontinueront, comme par le passé, d'être les chefs-lieux des 
gouvernemens de Plozk et d’ Augustowe. kn hea 
‚_ Art. 4. ia neuvelle divisign.di,royaame.de Pologne, ordopnée 
‚par le present oukase, entrera en. vigueur à dater da l°t janvier 
Le conseil d'administration du reyaume est charge de l'exé- 
icution de cet.oukase, qúi sera insôré au Bulletin das Lois. 
Ì___Dooné à Peterhof, le 9 (21 août 1844. - 
: Signé, Nicoras, 





Nouvelles de Tueguie. 
On éerit de Constantinople, le Iäsepteaibre: 
"Les dömarches de la France et del’ Aatridhe eh fameurdes po- 


Ítpulations chrétiennes du Liban ponr obtenir de la Portò le rèta. 


blissement de la famille Ghehab, ont beaucoup perdu de leur 
‘activité. Par le précédent pourrier de Vienne, l'internonce 
d' Autriche à Constantinople a reu des instructions qui lui en - 
jbignént de pousser möïris vivement Aa Porte sur cette gestion ; 
Lgussi M. lecomte de Sturmer à òpéfd wii motverndit de retraite. 
‚M. le baron de Bourgqtterieg,vesté seutewt-Ja biêlid, deviertdra 
‚Encore pliië rêservó, et la question se traineravaïristjusqe à ce 
\düe des övönethers plus gei vessel il ef dúr fiendra'infoillible- 
Binbtit avijc aid klnofkistrattoi nitstë Vint le:et, aussi fh hábike' 
igde dette des prichùs, vieritent próvóipder rie mm tervintigt plus 
active ët pis énorald. ver Kefir PAD e ERG A Ber Luie 
Í "Oft éeri "Vert Hieipstenten, 


t de Beyrouth, 3septenbrê: eN 
£__Dans l'&ssemblée tenùe hier, il:á öté-déctde gate tes-Belssset. 
Vlesjlaromites pateront dux chrótiens- 3000 boútsësdans differeus 
termès, et que'le reste, s’âlevant-à 10,500 bourses, leur sera as- 
‚signé sur la caisse'des revenus du pachalik de Saïde. 5 £ 
_ Pour ce quì regrirde la juridiction, on s'en tiéndra aux dispo-, 
‘sitions de 1842, suivant lesquelfes il sèra: norndaë úûì kaidanltkn 
chrétien el an’ kaimakan druse, le préthiier pötte Te Nrd) be s6-) 
‘cond pour le Sud du Liban. Quant aux chreGarts Gfdi Wentdarent: 
|dais eetto derWièrd partie dû: Libâr, Ms'dróti® tet pfopres ve- 
Iprêsenitanis ohbisis pak éux ët eonflribs pt’ lekaiindkan. 
Les Drusds sont satisfaits de cette décisiun. La döclaration des. 
‘Maronitès n'a pas entoréeu lieu, cependant ils orit-promis de la 
idonner encore aújourd”hui. ene 
nerd ada Hij 


ab ve ndi t iken PN tere! 
Nouvelles et fatés divers. … 
nn 4 1E « n Et Ered RE ’ 
\_Sansindiqaët à qiielle source Af päiss ‘dette nonvelle, le 
Morning. Adosrisder dit qe depuis Vol Beakion de Plaid et dbs. 
autres indi vidus covapromisdaus lesdernièrs complotsdes nògres. 
de Cuba, la populatión noire aurait été déciméesecrêterhént par. 
milliers. « Cuba (ce sont lés propres expressions de ce jouraal): 
mest plus qu'un vaste abâttoir swintant le ers rears) Cejdur:’. 
nal prétend qu'afin d'enipêcher quad Rire trics Oh: tee 
(continu de transporter Tes veg pag watb bid di oe ibdlpe de 
câtnage, ML. Balwer a'stéchärgs dé clarér 'à 1'Espagrie que Hi, 
jelle ne prend pas des moyens décisifs, « \ Ángleterre ne devra s'en 
eräppörter qu'à ses propres ressources, à elles seules, pour la 


LR 
ki 
Hd 








be ap hee te eri 
__—D'après la Gasgite du soir de Manhsisn,, on oraignnis AJ, 
a guuigdes jours, que des troubles Selstaascht 4 HraArdaprg, 
dans. Jas.fabriques de spcre.de bettenage ; ‚les, onyristearmrent , 
‘ditran, J'intention.de détruire les fabrianes. paranite, de la rò- 
‘duction des salgires. Les autorités ontpit, asspr â tpmps, prêve- 
‚nir les désordweg,:, 7: rb ton een ole he et 
„Peu de personnes; sarent nnedes cadeaux fais par: ht nt. 


- 


emier lign. entre l'empereuret;l'émir,; Quan 


ont. été le. | ee f afd, les, 
objets de luxe „ lesarmes ; Jes,bijoux envoyés.par. Ja Erppée fan 
rent étalés sous les yeux du gerrier, il jeta ur, ces riches fan al 
sies un regard dédalgnanx,;ehoisit une montre eh argent. pu. IE 
mit dans, sa ceinturs.#t,envoya le reste à l'emperegr dp „Marpge, 
en sigùe,flesougeissinp. Jusque-là, en effet, Abdrel-K dar 


indópegdaùge. religieuse, mais il importgit à.ses.degsclns AU HAS 
trattachâk, av chef spirituel de le fdì „an; papgdes, mplekites, La 
France. int à propos pour, ai en foprair.Ies 
)_Mais;depuis, les ehosqs, ont;bien, chan | 
IKader, reconnu pour un saint et vónórable persònnage, conten. 


süppresstòn dé là trajlepratiquóe par deë navires padtäht p=: 
BSA ge 
5 AN 


vernement frangais à Abd-elnKader après la traité de-la Patna 


0-1 DEN 
rabout ‚de Ja, 2896, maléki , avait véen dans EE 


dre haag ADE 


1: 


te l'empereúrà moins de frais. « Abdertalman „ dit le joürnal chroniquejadteinise; 

P Algerie, fait demander respectueusement chaqne année aÛ | sprake De ia roon nr mest. — Résuing. — Cärdainatión, — 
maraböut:Abd-el-Kader des vêtemens qu’ il atsportes,„empreints an a lesbie akk *, 
de sneur etude poussière, et-l'empereuw-les expose à la vónêra- df TE Paris, 8 septembre. 
tion des vroyans, et vénère lni-même ún gilet, une vesteou un f__ Anjourd'hui, à trois heures, les plaidoiries termiriëes, M. le 
eb 7 De prôsident. prononcé la clôture des débats et levê le huis-elos. 


haïek sates d'Abd-el-Kader, »- 
Les Portes ouvertes, une fouleavide a aussitôt envahi la, salle. 


JMmè Laeoste, de Riguepeu, va, ditbon, épouser un chan- 
teut de ùhérite, M. Tagliafich. La'jeune ct Mdhe veuve l'a choisi [-Hier, das une audience de nuit, l cour avait entendu les deux 
premiers défenseurs MA. Hardy et'Dard ; aujourd'hui MM. Áy- 


ehtrd tès prêtendansqui l'assiègeaient et qui depuis l'acqnitte- 
Es nióet A. Avoud ont rèpoadu àt' accusation ; par suite du désis- 


raent étateiit devenus encore plas nombreux. 
— On écrit de Bruxelles: tement du ministère public, à l'égard des accusès Suberbie, 
_Voici un trait de haïvetó admifable. 11 vá quelques jours Miel, Nicolle et Marie Poitou, MM. de Dalmes, Rivière ‚ Madier 
úne dafne se présente au bureau du chemin de.fer, en réclamant | “t E, Avoud n'ont eu qu à s en rapporter à la sagesse du jury. 
uné bourse qü'elle avait perdue la veille. L'employé anqnel elle M. 1 président a présenté ainsì le rósumó des débats : 
s'adressa tui demanda sur quellesection du chemin de fer ce Messieurs, il nous suffira de quelques mots pour remplir tont 
rpalhéur lui était arrivé ? Ce n'est snr ancune section, dit-elle. à la fois le devoir qne la loi, nous impose et pour vous mettre en 
— Mais, madame, par quel conVoi ? — Ce n'est pas sùr úwcon- | position de vons prononcer sur les questions qui vous seront 
soumises. Notre tâche se trouvb; d'ailletirs, simplifiée, puisqu'il 


voi, c'est sur la plaine de Ste-Gadule que j'ai perdu ma bourse, \ 
ne reste plus en qnelque ven proeès que quatre accusóés. 


br 


et je suis venne la réclamer ici parce q'ton m'aassuré que tous É ger 

en Naus devons d'abord vons rentettge en mémoire quelques prin- 
cipes incontestables: il s'agit: sâvoir, en droit, s'il'y a eu, dans 
les faits qne vous connaissez, cette violence qui constitue le vial; 


les objets perdusse retrouvaient à ce bureau, — On eut beauconp 
de peine à lui faire comprendre qu'on ne pouvait retroaver 
au bureaa quae les objets perdus sur fes sections du chemin de 







fer. … on or, il y a viol, messieurs, tontes les fais qu'on emploie la violen- 
mmm dns | PTÒSÀ and letame poor APIEPIEN agfijdhi, dea obture, exi | 
È arm rr [ge la sympatkië ta plas vivd, seckama’ ii Sotrathemtiit mutael | 
ì VARIETES et spontané ; et q'1 on n'essaie point d'établir de vaines distinc- | 

B tions, la volonté d'une feite meidoït jamais être forcée, qu'elle 


soit vierge vu fille publique : la loi et la société róéelament liber- 
téet protection pourtous. ee 
On a reproché à l'accusatiog de ne se sontenir que par le té- 
moignage des victimes elles-mèines : et quel autne témoignage 
est-il possible ‘d'invoquer quand les coupables s'entoarent de 
mystère ? Pourquoî d'ailleurs srefuser d'ajouter foi aux décla- 
rations de ces malheurensgs ? Ger intòrêt ont-elles à mentir, 
RE 4 ten Úe Heeren be eed Ri 5 
elles tumbées sì bás, elldspors qit la pndear n'est plas qu'un 
váin not 5, Dira=t-on quê ete ofontaïreinent qu’ ellos accun- 
raient dans ce lieu fatal Itvrer teur corps aux brutalitset aux 
tortnres que vous savez P… „Rappelez-vous ce mot tristement 
expressif employé par les aceusés et qaiinditne assez la vio- 
lence et la rósistance.…est-ce d'elles-mêmes qu'elles subis- 
saient la corvée? … 
Abordant les faits particuliers, M. le président relève les 
charges qui en résultent contre chacun des accusèês; c'est Lou- 
vet et Suberbie qui, au bal du Vienx-Ghêne, s'approchent de 
deux jeunes filles de 15 à 16 ans, les einmènent avec eux en les 
séduisant par des proimesses mensongères, les conduisent au lo- 
gement coman et là les livrent à tous les membres del’ associa- 
tion, qui, pendant toute une nuit assouvissent sans pitié sir ces 
malheureuses leurs honteuses etcruelles passions, puis le lende- 
main tes jettent à la porte sonillées et blessées pour la vie. Ou 


|) me 


Beed La comète. 

“Ledireeteur de I'Observatoire de Greenwich adresse à l'édi- 
teur du Times le compte-rendu'suivant des étndes qu'il a faites 
sur la comête, dont nous avons déjà parlé à différentes reprises. 

- Le passage del'astre àa pórihèlie a eu ieu le Ter septem- 
bre. Il se trouvait alors le'plus près du soleil, et à une distance 
de 30 millions de milles (ou de 7 millions, 500,000 liënes) de la 
gerei à V' heure qu'il est la comòte'se rétire de nous, mais (rès- 
Tentnent. De 6 8 
La longitade du périhóliede-la comète était 3422 10’ 11’, 
De on! du -eeud ascendant ou boréal 60e 45 2, 

“_:Sat inelinaison vers le plan de l'ócliptiqne. 4910’ 0", 

Sa distance périhôlie. .… ..…. «a 1° 27716. 

: Son mouvement était direct. 

_ Ces élémens présentent une grande analogie avee cenx de la 
-comète de 1585, cälculés par Hatly. Il y adonc lieu de cruire à 
\'identitè de ces astres. 

Le temps te plus favorable pour l’observer, est entre 10 hea- 
res da soir et 2 heuresaprès minuit. Mais aussi longtemps que la 
hine est à notre. horizon, on chercherait vainemerit la comête 
quì, étant trop dans le voisinage de. notre satellite, est totale- 


téclipséeparelle.  …« ….…t « bien c'est Buridan (Joly), qui, simulant une opêration chirar- 
Sb nh st, dn dn gienle,’ martyrise une de ces gtalheureuses victimes avec des 
Bik Ci rie de Wácâo. instrumens meurtriers, o1 Orsini (Bonichon), qui contraint 


si een ee EE Bk Tedere 4 B Dn 8 
_ Des lettres. datpes de Macâo, émanées d'une personne qui 


est‚:en positigg en @ três-bien informée, contiennent les ren- 
= 


celle qui fut sa maîtresse à s8 prostituer à ses compagnons de 
débáuche; du, enfi 1, Marigny (kouvet), qui. reste pendant trois. 
jonrs-en prêsence du cadavre de la jeune Ismerie Bouvalet, qui 
‚s'ötaîtasphyxièe chez lui, fätigaée probablement de cette horpri= 
‚bleexistence. en De adel 3 et 

_ Après l'ónumòration dês nombreux chefs d'accusation, M. 
le président a rappelò qae le núinistère public, faisant une lar- 
ge part à l'indulgenceet à l'eatraînement de la jeunesse, n'a- 
vait pas repousge l'adinission de circonstances atténuantes. 

Dans l'intérêt de la defense, M. le président rappelle cet 
argument te plus général, qui consiste à refaser toute eráance 
au témoïgnage des victimes, femmes perdues, visà vis desquel-. 
les la-violence était inutite, impossible, et dont ta dópravation 
Zantérienre ne permet pas de croire àla résistance ; sans donte,. 
elles ont été brutalisées, mais ces brutalités ne saaraient. con- 
stater fe viol légal. Ln An: 

_ Après deux heures de délibèration le jary rapporte un-ver- 
diet de calpabilité seulement àl'ógard de Stanislas Louvet, de 
Bonichon, Joly et Pilavoine : tpus les.autres reconnus non con- 
pables sont mis-en liberté, Oe 

La cour, statuant à l'égard des coupables et prenaht en con- 

sidóration l'admission des circonstances atténuantes, a abaissé 
la peine de deux degtés et condámne Louvet et Bonichon âd ans 
‘de prison, Joly et Pilavoine à3 années de la même peine. 


seignemens saivass sur la situation commerciale-de.cette.place 
et sur Y'aygmär. de ‚nouvel établissement anglais de Hong-Kong: 
_ «Ees aateritós de Macao ont modifié lenr tarif dedouane. Ge- 
lui qui vient d'être publié est de beaucoup plus avantageux aux 
étrangers. que l'ancien ; mais il est probable qa'il ne remédiera 
en rien à la décadenece dont Macao est menacé. Íl est trop tard 
maintenant pour arrêter. le mal. Cette ville, dont la prospêrité 
s'brait agerme.aurdelà de toute próyision, pendant les trois années 
qnbè-aÂnré la gere entro les. Anglais et les Chinois, se ressent 
dûideest del gtablissemant. des- premiers à Hong-Kong, et de 
Voaverturedesgingpeste ehinais, Les Expagaols, qui jeuissaient 
de prarijtges-doar) Ie-port‚de, Macao, ne s!y-prösentent plus; ils 
vantgliseatemen! à Gontonet à Amoy. La rade, qui naguêre était 
cogsgrte de hâtimens de,toutes natjens, ast devenue depuis deux 
meis un, véritable dósert. …… . a b 
Les Portygais ent commis une grande fante en ne déclarant 
pas en tegs apportaa la fragehise de lenr, port. Les habitudes 
om merginles 7. ètaiant: priseaetoelte mesnrp dócisive aurait pu 
les Gran. ò, Jpraa,: tamdie-gs.pujaard.bui cet établissement est 
abandonnè, èe.bien ee an tes les uégocians Ólran- 
gers. Comme les droits de douane sb le seul retenu dela ville, et 
qu’iln'y entre plus de marehandises; l-aniqueressource de pros- 
périté qu'elle avait est tarie. B 
» Dans pêa:deteraps, les Portugais:ne pourront plus subvenir 
aux dépenses de Ja eolonie, et elle deviendra, connme avant la 
gUBEre, une charge pour la métropole. Cette charge sera mèêine 


it, si Kd Te Tie et we te 
ging laundes podnporovadt;. càr „ aqciennement, les négooians 
API Fb ASN 


ai Apnpyês.di séjour de Canton, qui était 
ness El 9 VORRARE, PUISOD, avaient tous lour principal éta- 
Hisssmeht À acao, et. er présencb soutenait la ville. A Pave- 
min, )j n'en sera. plus ainsi; dejà les Amórigains l'ont abandon- | & 
nge; Js sant allés se frer à,Canton, et Jes Anglais font leurs dis- LH 
iijans ponzelder à, Hapgr Kong walgre Ìinsslubrits do, getto. 


rj ‘ à 
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OS _Jeudi3octobre. Ee 
LA PREMIÈRE REPRÉSENTATION DE: 
„La Sjrène, | 
opéru-comiqué én trois actes ; ‘pärdles de M.-Seribé , musique de-M. ‘Auber 
EE “ddcoration nouvelle de AL $::B. van Hove. AR 9 
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„PA? Zentera donc pins aap Jes Tacaïsues, et encore ceux qui, 

dab Je, ooxmiurpe serant-ils obliges de le suivre dans les. 
oden Aga pertes principaux. D'après cela, on pent 
tre, sans beancolp,s”avancer, qu’avant six ans, Macao sera 
belet, 'qrielqdeörrtanstandeimprêrte ne Fai venten ai- | 
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Iikintténänt’, dveb sbeurit6:, dondaire teúrs fethmes: 
fi &HAa5 5 Aoft ‘névcessifirentdtit:les faire aflkrer dans vette |. ; de vapel É 
se font encore à prósent tontes les affaires, nialgrò le „Jooalér at fumigetione aromatigues, 

Pd gif tes:À relais de Tes dtttrer à Victoria. It est probable 
qné: ob Gti dis, $tiabituafit peu à peu au contact des Er-’ 
Be gin isdrgiit aveé nos contumes; on qeeje veuil- 
Bets leb'totepteront ;Mieison joeien de plustde liberté à- 
ì af rvd: zl nd AIN CR BEREN 
laney, nx ertirons, fintrontpar être toléiden, st 

: PR Figdis:mêind persaadé qutited Anglais’ Gil he 
vordt i'Hong-£ Wi ne prramour-propre natidtiat, s' etprasse- 4 
ront d'abandofinker eur la sijde dkinoise ee ulitset pêfnidiear | 5 
pi dar, òf les maladtes,- dt dij ont enlovò taat de honde, cons | 

nt'à 'y faire des wiétimeeÀ 
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lepnont ar póïnt mifitafrtaf un: grain entragbtioù: lee nötgocinds | 
cittretiendront qnelqnes édjomis ‘Stolt Ws biimets iroùt se Pb- | Zaagetrgakn lerpartie,de Châtes Klattieinires Le 
DARE en vid ben Ù Monorer „eine en dir nndite 5 a de rete net: pn; tegn eha te osipannde, keornels en 


cette Eau de Cologne, àce priz presque incroyable,quê chez whôn dép e zi 


rin NAVIGATION DES PYROSCAPISG 
St-Pétersbourg, Lubeck et 


Pologne . 
Brégtl. 
‘Portugal . 8 
"Les cours des fonds hollandais n'ont éprouvá vuchne variagioa. Let: 






ErABUISSENET DE BANS | 


Korte Houtstraat.;N. 83 ; à La Haye. dd 
Bains de vapeur söche., bains arginutiques par la voie humide , douches: 


par abonpemnent à &0 cer s: pour. les conditions ‚stadresser à 
' “Sâkon de Tecture gratuit, parfunieries poar bain ; baeri 


è 

























nt 


ef 1.50 la caisse oUI 
eli - 8 par 6 caisse} 0% 
Jean Carl Farina à Cologne s ;# 
N| neur de faire partan Public que dés 2u ed 
ila placé un dépôt chez J.. RENSBURS 
Houtstraat, n.e 25, à La Hage, Ol 
- l'on pourra btenir son Eau de Ce: 
au mème prix qu'elle se vend à Cotogne même,du sorte quelle Publis 4% 
énorme avantage de ne donner aucun bénéfice aux oarchande, 
note les prix moi-même, prévenant également le Public que Î'o 


0 fear Provete 
Korte Houtstraat: 
EN BEEN, 





ig ee ze : 
Jean Carl Fe en 


où j'en garantis l'authenticitó. 
La Haye, 18 septembre 1844. 
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Le service des trois beaux et grands pyroscaphes privilógiés savl 
tNWicelat F:. … dlewvandru.  Nasleds® 
Capitaine G. B. Bos. Capitaine H.H, Scuorr. Capitaine GC. Noi 
Se fra cette année régulièrement chaque samedi de Cronstadë 
vemunds ainsi qu’alternativement samedi de Cronstadt et te sart 
de Swinemunde. en 
‘De Travewunde (port de Lubeck) pour Cronstadt (port de St 
Le premier a élé expédié samedi le 4 mai, 
Ledernier ». » _». » Inovembre, 
De Swinemunde (port de Stettin) pour Cronstadt.. 
Le premier a été expédié samed: le 25 mai. . 
Ledernier » p » _» 28 septembre. 
S'adresser aux bureaux de la Compagnie des Pyroscaphes ä Luis 
Stettin. _ - ER 
Des prix des places an peut avoir des renseignemens au bureau d 
de Bateaux à Vapeur à Amsterdam. nn Ren K: 
 î! 
…_… Ceurs des Fonds Publies: 


Dette gctive, .„ … « 
Dito dito... .,. 
Ditg dito ......,. 
Dito dito. ..... 
Dito des Indes .… . 
‚Dito. dito : 
\Syndicat .. ...…. 
Dito. '. ee ….. ie 
À Société de Commerce .. 
Chemin d"s fer du Rhin . 
Act. du‘ Chemin de fer Hollan 
‚Act. du lac de Harlem. .. . 5; 
‚Oblig. Hope & C.1798 & 18165 | 
Dito dito 1828 & 18295 ; 
Inseript. an Grand Livre . . 6 
Certificatsaudito. .. ... 6 | 
*\Ditoinscriptions1831&1833 5 
he 1840: cet 4 
re 
5 


. 


Gd 
bre: 
. . ee + 









Pays-Bas. 








Fi Te _ 
on on CI vla ijn OV OT 0D S 


te jen oe Bane 









' 
\ - 
nn meen gn 
pe 
| S 
es 
NT ad 





Russie «. * 


bnn 
al 
er 
ad 


Emprünt ed ae 
fd, chez Stieglits dt Eomp, 

gier Kooks 
Dette différée à Paris .…... 
Espagne . *jPeferred Rd ete ree latere 


ete 


. …'e ee 


Ke. 


BlaltSI 


Ardain .. . «es... D 

Oblkigations Goll, &Comp.. 5 
„Dito métalliques .. ....5 

Dito dito ......e.... 2 
«| Inscriptions auGrand-Livre ö 
‚|Actións 1835 ,. …..... 
Empruat à Londrés 1839. . . 
Id. id; “1843: .. - 
„Obligationa à Londres. .… + 24 


Bel LI BL 


a 

























Autriche . 


: France c® 





ENNE SANDN 


$ 


Hie 


ae 


syndicats étaient ua pen plus voulus, De a 
Les espaguols n'ont.pas’‚pu se soutenir à leur hauteur ; nrais pâr:co 
portugais ótaient dernaudés en hausse, et les opérations err ce: fo 
três-animées. ne Se Pae om 
Rien d’importaat nes’ast traité dans les autnes, fonds étoangers, ld 
liens, après avoir montré une nouvelle tendance à la hausse,sont restág € 
hier. k 
Cours de Värg. : prôt à garantie 3°/: prof. 3 o/o; escobmpte 2} °o 4 
- Derniers priz à 5 heures: 2} o/o 623 ; Société de Coramerce 1407 PN 
Aedpins 2048. 1. ol tie eg ggn p. 
"0 Bourse de Parts du 27 Soptémbrie. : ''À 
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France . . «) Trom pour cent 
Emprunt Ardoin, . « «« « : 
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Nour. dito . bee 
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Pays-Bas. » Delteaotive. . ë 
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, eK fn Me $ nyue ige : . . ie . 
Eta@sUnis …Obligations de la Banyne . . 
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Espagne « 
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iFrante La e à 


Passive. . . .. Re 
Naples . .', Oettificats Falconst. 
‘Puys-Bas. , Dette active. ........2 

Ban ‚Dette active. „……. ....« 5 
Belgique. . Dito. . 8 

Taas Banque belge. . . 

États-Unis . Obligations de la Banque; . : 

>! Bourse d'Anvers du 28 Septembre, 
Métalliques, 5/q a —— Naples, 5 o/, 1. — Ardoins, 5 ope HFL à 
Detté'différée anciar, ». — Passive, 5 °/», — Kots de Hesse, 68 A: =— 
<prás la Bourses (28 herr. Ardoins, 20 4. — Cotpons,m. …’ 
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